
L’EDIFICE DE DIEU 103

“En lui, tout l’édifice bien coordonné s’élève
pour être un temple saint dans le Seigneur.
En lui, vous aussi, vous êtes édifiés en-
semble pour être une habitation de Dieu en
Esprit” (Ep 2.21–22).

L’édifice de Dieu
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L’entreprise de construction la plus considérable
dans l’Ancien Testament est certainement celle de
la construction du temple du Seigneur par Salomon.
L’intention derrière cette construction d’ “une
maison de Dieu” fut d’abord dans l’esprit de David.
Mais Dieu lui fit comprendre par le prophète Nathan
que ce privilège incomberait à son fils Salomon
parce que David avait été un homme de guerre (2 S
7.5 ; 1 Ch 28.3). Pourtant, David a pu amasser avant
sa mort, les matériaux nécessaires à la construction
du temple.

Sous l’égide de Salomon, le temple fut construit
avec les matériaux les plus précieux et les plus
somptueux, et cela avec le plus grand soin et les
meilleurs artisans. Bien que construit de pierre, il
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fut lambrissé de cèdre et couvert d’or. Il faisait
deux fois la taille du tabernacle (1 R 5.1–9.9 ; 2 Ch
2—7). Il a fallu sept ans et demi pour l’achever. Sis
sur le Mont Morijah, il fut peut-être construit sur
l’emplacement même où Abraham vint offrir son
fils, Isaac.

Dix mille1 Israélites furent embauchés pour
construire le temple (1 R 5.13–14), et 150.000 non-
Israélites furent employés comme ouvriers (1 R
5.15 ; 2 Ch 8.7–10). Les non-Israélites étaient des
prisonniers de guerre, des débiteurs ou des serviteurs
nés dans le pays. Ceux-ci étaient partagés en deux
équipes — 70.000 pour porter les fardeaux et
80.000 pour travailler dans les carrières. Les inten-
dants étaient au nombre de 3.850.2 En d’autres
termes, un total de 163.850 ouvriers ont travaillé
pour la construction de cet immense édifice.
Ce nombre important d’ouvriers et d’intendants
indique l’immensité du projet.

La prière de Salomon à la dédicace du temple
(2 Ch 6.3–42) est l’une des plus belles dans les
Ecritures. Suite à cette prière, les Israélites offrirent
22.000 bœufs et 120.000 brebis en sacrifice à l’Éternel
(1 R 8.62–63 ; 2 Ch 7.4–5). L’historien ajoute :

1 Trente mille ouvriers furent embauchés pour servir, mais
seulement dix mille travaillaient chaque mois. Ainsi, chaque
personne engagée ne devait servir qu’un mois sur trois (1 R 5.13).

2 2 Chroniques 2.18 cite le nombre de 3.600 pour les officiers
cananéens. 2 Chroniques 8.10 donne le nombre de 250 pour les
officiers israéliens. Ceci nous donne un total de 3.850 intendants.
1 Rois 5.16 donne le nombre de 3.300 comme sous-officiers, tandis
que 1 Rois 9.23 donne le nombre de 550 officiers supérieurs. Ceci
revient aussi à un total de 3.850 intendants. Ainsi, 2 Chroniques et
1 Rois s’harmonisent en ce qui concerne le nombre d’intendants,
mais ils regardent ces intendants de deux points de vue différents.
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“Lorsque Salomon eut achevé de prier, le feu
descendit du ciel et consuma l’holocauste ainsi que
les sacrifices, et la gloire de l’Éternel remplit la
maison. Les sacrificateurs ne pouvaient entrer dans
la maison de l’Éternel, car la gloire de l’Eternel
remplissait la maison de l’Eternel” (2 Ch 7.1–2).

Le temple servi d’habitation magnifique de Dieu
pour la nation d’Israël jusqu’à ce que Nébuchad-
netzar le détruise en 586 avant Jésus-Christ.

On pourrait facilement croire que ce temple de
l’Ancien Testament fut l’édifice le plus grandiose
qui ait jamais été construit pour Dieu, mais tel n’est
pas le cas. Un temple bien plus grand fut bâti pour
Dieu par son Fils, Jésus. Les auteurs du Nouveau
Testament l’appellent “l’église”, et c’est l’édifice le
plus important et le plus glorieux qui fut élevé pour
Dieu dans l’histoire.

En Ephésiens 2, Paul établit un des contrastes les
plus tranchants dans le Nouveau Testament entre le
fait d’être en dehors de Christ et celui d’être
Chrétien. Il décrit la différence sous la forme d’une
image d’“avant et après”. Par exemple, avant d’être
Chrétien, d’après Paul, l’on est mort. On marche
selon le train de ce monde, sous la puissance de
Satan, vivant en fils de rébellion (Ep 2.1–3). Après
être devenu Chrétien, selon Paul, on est pardonné.
On est en Christ, sauvé par grâce (Ep 2.4–10). En
conclusion de ce contraste, il fait allusion à l’unité
que nous avons en Christ, que nous soyons Juifs ou
païens. En ce faisant, il utilise trois images en
parlant de l’église : une ville (Ep 2.19), une famille
(Ep 2.19), et un édifice (Ep 2.20–22). Sa description
de l’église en tant que l’édifice de Dieu est l’une des
descriptions les plus impressionnantes que le
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Saint-Esprit nous donne.

Ainsi donc, vous n’êtes plus des étrangers ni
des gens de passage ; mais vous êtes concitoyens
des saints, membres de la famille de Dieu. Vous
avez été édifiés sur le fondement des apôtres et des
prophètes, Jésus-Christ lui-même étant la pierre
de l’angle. En lui, tout l’édifice bien coordonné
s’élève pour être un temple saint dans le Seigneur.
En lui, vous aussi, vous êtes édifiés ensemble pour
être une habitation de Dieu en Esprit (Ep 2.19–22).

Dans un langage figuré et très pittoresque, le Saint-
Esprit appelle l’église, l’édifice de Dieu. Regardant
l’église à travers cette image, nous voyons sa nature
caractéristique.

UN EDIFICE D’ETRES HUMAINS
Contrairement au temple de l’Ancien Testament,

l’église, l’édifice de Dieu, est composée d’êtres
humains. Chaque Chrétien est une pierre vivante
dans ce bâtiment spirituel.

Paul explique que les païens qui s’étaient converti
à Christ n’étaient plus des étrangers ou des gens de
passage, mais qu’ils étaient devenus “concitoyens
des saints, membres de la famille de Dieu”. Ils
étaient “édifiés sur le fondement des apôtres et des
prophètes, Jésus-Christ lui-même étant la pierre de
l’angle”. Il affirme que les Chrétiens, qu’ils soient
Juifs ou païens, sont coordonnés pour s’élever
comme un temple saint dans le Seigneur. Pierre fait
une analogie identique en 1 Pierre 2.5 : “Vous-mêmes,
comme des pierres vivantes, édifiez-vous pour
former une maison spirituelle, un saint sacerdoce.”

L’église est un édifice, mais il s’agit d’un bâti-
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ment spirituel composé de ceux qui sont devenus
Chrétiens. Chaque converti est une pierre spiritu-
elle dans cet édifice. Tous les Chrétiens, en tant que
pierres vivantes, sont unis et liés par l’Esprit de
Dieu pour former un organisme invisible, mais
dynamique et spirituel, qui est représenté par
l’image d’un édifice.

Le tableau dressé par Paul n’est pas celui de
quelques centaines de petites organisations qui,
ensemble, composent un bâtiment gigantesque.
Le Nouveau Testament ne présente pas l’église
universelle comme étant une conglomération de
toutes les dénominations religieuses dans le monde.
Plutôt, il enseigne que chaque assemblée de l’église
de Christ est complète et autonome en elle-même,
une manifestation locale de l’église universelle.
L’église universelle est donc composée de Chrétiens
du monde entier qui servent de pierres vivantes
dans cet édifice spirituel qu’est l’église du Christ.

Nous ne devons pas confondre l’église avec
une structure matérielle ou avec le lieu de culte.
Le Nouveau Testament ne comporte pas une
ligne concernant des bâtiments. On commande
aux Chrétiens de se réunir régulièrement pour
l’adoration (Hé 10.25), et ce commandement sup-
pose naturellement un lieu pour s’assembler ; ce
pourrait être une maison particulière, ou un
endroit en plein air, ou un bâtiment spécialement
désigné dans ce but. Il n’y a aucune instruction
à ce sujet dans le Nouveau Testament. Le lieu de
culte est laissé au jugement ou à la décision des
Chrétiens dans chaque localité. On pourrait choisir
de construire un bâtiment pour se réunir pour le
culte ou de se réunir dans une maison particulière
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ou même en plein air. Nous devons garder à l’esprit
que l’église, l’édifice de Dieu est l’ensemble des
Chrétiens dans un endroit donné et non pas le lieu
ou ils font leur culte.

Selon Paul, les Chrétiens doivent se considérer
comme étant eux-mêmes la maison de Dieu, et
chaque Chrétien comme étant une partie importante
de cet édifice. Lorsqu’un Chrétien se promène dans
la rue, le passant pourrait dire de lui : “Voilà une
pierre vivante dans l’édifice de Dieu, l’église.”

Le monde jugera l’église en voyant ses membres,
non pas par rapport au bâtiment ou au lieu où ils
font leur culte. Efforçons-nous alors de marcher
conformément à la position que nous occupons dans
l’église de notre Seigneur. Efforçons-nous donc de
vivre comme l’édifice de Dieu, de marcher confor-
mément à notre position dans l’église de notre Seigneur.

UN EDIFICE “VIVANT”
Le fait que l’église soit un édifice composé d’êtres

humains nous montre qu’elle est aussi, assurément,
un édifice “vivant”. Le temple de Salomon dans
l’Ancien Testament était construit de matières
inanimées, telles le cèdre, l’or, l’argent, les pierres
et de l’ivoire. Mais l’édifice de Dieu aujourd’hui, est
composé de “pierres vivantes”.

Paul n’a jamais fait allusion à l’église comme
étant une institution. Il suggéra, par exemple,
dans le passage que nous avons lu, qu’elle est
un organisme, un édifice spirituel, composé de
Chrétiens qui vit et grandit — une entité vibrante, et
non pas seulement des gens qui se regroupent à
cause de leurs intérêts communs.

L’édifice dont parle l’apôtre Paul n’a pas de toit.



L’EDIFICE DE DIEU 109

Il a des murs et une fondation, mais pas de toiture.
Les Chrétiens en sont les murs, et les apôtres et les
prophètes forment la fondation, avec Jésus comme
pierre de l’angle. Ainsi, en Christ toute la structure
est liée. Quand on se convertit au Seigneur, on est
ajouté aux murs de l’édifice, et ainsi, l’édifice s’élève
toujours davantage chaque fois qu’un Chrétien est
né de nouveau. Le mot traduit “élever” en Ephésiens
2.21 n’est utilisé qu’une seule autre fois dans le
Nouveau Testament, en Ephésiens 4.16 ; il se réfère
à la liaison qui se fait entre les différentes parties du
corps pour former une union vivante, et qui résulte
en la croissance du corps entier.

L’église est un édifice, mais il
s’agit d’un bâtiment spirituel composé

de ceux qui sont devenus Chrétiens.

Luc, en parlant de l’église dans les Actes, chapitre
2, dit : “Ceux qui acceptèrent sa parole furent
baptisés, et en ce jour-là furent ajoutés environ trois
mille âmes” (Ac 2.41). Deux chapitres plus loin, il
dit : “Cependant, beaucoup de ceux qui avaient
entendu la parole crurent, et le nombre des hommes
s’éleva à [environ] cinq mille” (Ac 4.4). En peu de
temps, l’édifice de Dieu passa de trois mille à cinq
mille pierres vivantes. A travers les siècles depuis
cette époque-là, l’édifice a continué à croître. Il est
plus grand aujourd’hui qu’il ne l’était l’an dernier à
la même date. Il va continuer à croître incessamment
jusqu’à l’avènement de Jésus.

Pierre appelle les Chrétiens des “pierres vivantes”
(1 P 2.5) et Paul les appelle des “sacrifices vivants”
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(Rm 12.1). Assurément, tout ce qui a trait à cet
édifice de Dieu est vivant. Dieu, le Père, est appelé
dans les Ecritures, le “Dieu vivant” (1 Th 1.9). La
Parole de Dieu est “vivante et efficace” (Hé 4.12).
Jésus, selon Pierre, est la “pierre vivante” (1 P 2.4).
L’espérance des Chrétiens est vraie et authentique
et, par conséquent, elle est une “espérance vivante”
(1 P 1.3). La voie dans laquelle les Chrétiens se sont
engagés par leur obéissance à Christ est “un chemin
nouveau et vivant” (Hé 10.20). Jésus, étant le Christ
éternel, notre médiateur, est “toujours vivant” pour
intercéder pour nous dans les cieux (Hé 7.25). Nous
avons la promesse que même la mort ne pourra
nous ôter la vie en Christ, car si nous croyons en Lui,
même si nous mourrons, nous vivrons (Jn 11.26).

Le Chrétien ne fait pas partie d’une organisation.
Il est plutôt une pierre vivante dans une maison
spirituelle, qui vit et qui croît. Nous contribuons
quotidiennement à la croissance et à la beauté de
l’édifice de Dieu. Nous avons été liés à d’autres
Chrétiens pour former une maison qui ne cesse pas
de croître. Quand nous amenons une âme à Christ,
nous ajoutons une autre “brique” à la maison de
Dieu. Par contre, si nous faisons périr un autre
Chrétien d’une façon ou d’une autre, nous enlevons
une pierre vivante de l’édifice de Dieu. Chaque
Chrétien est lié aux autres Chrétiens. Nous vivons
les uns avec les autres, et les uns pour les autres,
afin qu’ensemble nous puissions devenir la maison
où Dieu habite.

UN EDIFICE HABITE PAR
L’ESPRIT DE DIEU

On construit des maisons pour y habiter. La
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maison de Dieu n’est pas une exception. Sa maison
spirituelle est la demeure de Son Esprit.

Paul dit : “En lui, tout l’édifice bien coordonné
s’élève pour être un temple saint dans le Seigneur.
En lui, vous aussi, vous êtes édifiés ensemble pour
être une habitation de Dieu en Esprit” (Ep 2.21–22).
Paul dit aussi aux Corinthiens : “Ne savez-vous pas
que vous êtes le temple de Dieu, et que l’Esprit de
Dieu habite en vous ?” (1 Co 3.16).

Oui, Dieu a Son habitation sur la terre, tout en
ayant Sa demeure au ciel. Son habitation sur la terre
est l’église. Il rencontre et demeure dans Sa famille
par Son Esprit. L’église est la présence visible de
Dieu sur la terre. Il demeure dans Son édifice, l’église
et œuvre quotidiennement à travers elle.

J’ai été élevé dans une ferme à quelques kilo-
mètres de Springdale, Arkansas, dans la communauté
appelée Sonora. Juste en face de chez nous, de
l’autre côté d’un petit ruisseau et d’une champ, il y
avait, au temps de ma jeunesse, une veille maison
inhabitée. Cette maison avait été habitée par un
couple âgé, dont l’un se déplaçait dans une chaise
roulante. Je n’ai pas beaucoup de souvenirs de ce
couple, car je n’étais qu’un petit garçon quand ils
demeuraient dans cette maison. Quand le couple
est décédé, la veille maison est restée inoccupée
pour je ne sais pas quelle raison ; et finalement,
après quelques années, elle a été démolie. Je me
rappelle être rentré dans cette ancienne maison
quand elle était inhabitée. Elle était restée plus ou
moins comme le couple l’avait quittée — avec les
meubles, la vaisselle, les lits, et tout le reste toujours
en place. Cela m’a fait une drôle d’impression. Ayant
été inoccupée pendant un bon bout de temps, elle
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sentait la poussière, la moisissure, la détérioration.
Des journaux et des revues se trouvaient un peu
partout comme témoignage muet de la vie et des
activités de ce couple qui autrefois occupait la
maison. Evidemment, la raison pour laquelle j’avais
ce sentiment étrange était que la maison était
inhabitée. Ce n’était qu’une coquille, garnie, mais
sans vie. Les maisons qui, comme celle-là, ont été
inoccupées pendant un certain temps, où il n’y plus
aucune gaieté ou amour de vivre, sont un triste
spectacle. Généralement, elles finissent par gâcher
le paysage.

Si l’église était inhabitée, comme cette veille
maison, elle n’aurait pas plus de valeur que celle-là.
Pourtant, la vraie église n’est pas une relique du
passé, sans vie, sans énergie. Elle est plutôt habitée
par l’Esprit de Dieu. Jésus l’a bâtie comme la de-
meure de Dieu dans le monde.

Le paganisme avait ses temples à travers l’empire
romain. A Ephèse il y avait le magnifique temple de
la déesse asiatique Diane ou Artémis. Le judaïsme
avait son temple à Jérusalem et ses synagogues
éparpillées à travers le monde romain où ses
membres luttaient pour garder en vie la loi mosaïque
longtemps après que celle-ci avait été supprimée
par la mort de Christ. Le plus beau temple, le plus
élaboré au monde, cependant, est le temple de Dieu.
Le Sien n’a pas été fait de mains d’hommes, mais
par Dieu Lui-même. Il brille d’une gloire et d’une
grandeur auxquelles ceux des hommes ne peuvent
égaler, car Dieu Lui-même y réside. Sur la fondation
des apôtres et des prophètes et avec Jésus comme
pierre angulaire, Dieu pose chaque pierre vivante,
chaque Chrétien né de nouveau, l’une sur l’autre.
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Chacune est placée spécialement dans les murs de
cet édifice sacré par la main bienveillante de Dieu
de manière à ce que toutes aillent bien ensemble. Il
le construit jour par jour en y ajoutant des Indiens,
des Africains, des Autrichiens, des Américains, des
Ukrainiens, des Français, et ceux de tous les autres
pays du monde qui se convertissent à Christ. Puis,
dans ce temple spirituel, invisible et croissant, Dieu
vient demeurer par son Esprit !

Cette vérité devrait défier nos cœurs : Nous
sommes le temple de Dieu dans ce monde ! Vivons
donc avec sagesse et sainteté, dans l’obéissance et la
foi !

CONCLUSION
Une vérité grande et glorieuse a été proclamée

par l’apôtre Paul en Ephésiens 2.19–22. L’église est
l’édifice de Dieu. Elle se compose d’êtres humains,
elle est “vivante” et l’Esprit de Dieu y demeure.

On raconte l’histoire d’un constructeur qui était
engagé par un homme riche pour bâtir une maison
pendant que ce dernier allait en voyage à l’étranger.
L’homme riche lui donna une large somme d’argent
pour couvrir tous les frais de construction. Le
constructeur avait toute la responsabilité du projet.
Mais, au cours des travaux, le constructeur a
substitué des matériaux inférieurs, bon marché, à la
place des matériaux solides et hauts de gamme, et il
a mis la différence de prix dans sa poche. Il
parvint à cacher ses méfaits clandestins derrière des
panneaux, de la peinture, des briques et du mortier,
en dessous des planchers et derrière les murs.
Quand le propriétaire revint, la maison était
achevée et prête à être habitée. De toute apparence,
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elle donnait l’impression d’avoir été bien construite
selon les désirs du propriétaire, mais invisibles à
l’œil, se trouvaient des planches et des poutres bon
marché et inadéquates, des tuyaux, des tuiles et des
fils électrique inférieurs. Ce constructeur devait
être bien déçu et étonné quand le propriétaire, lui
donnant les clefs de la maison, lui dit : “Vous pouvez
avoir cette maison. C’est la votre !” Ainsi, en
trompant le propriétaire, il s’était, en réalité, trompé
lui-même !

Ce n’est pas à nous de construire une maison —
nous avons été appelés plutôt à être une maison ! Et
nous ne sommes pas n’importe quelle maison. Nous
sommes la maison de Dieu ! Si nous ne venons pas
à Christ pour faire partie de l’édifice de Dieu comme
les pierres vivantes, nous nous trompons nous-
mêmes et nous nous privons du plus grand privilège
que Dieu ait jamais accordé aux hommes. Si nous
entrons dans la maison de Dieu, mais que nous ne
vivons pas comme il convient aux Chrétiens, en
devenant du matériel inférieur et “bon marché” au
lieu de mener la vie sainte et dévouée à laquelle
Dieu nous appelle, nous nous trompons encore.
Nous nous privons de l’unique occasion de représenter
Dieu devant les hommes comme Sa sainte demeure.

Nous ne pouvons pas construire un édifice pour
Dieu comme le fit Salomon, puisque l’église est
bâtie par l’Esprit de Dieu au moyen de Sa Parole.
Nous pouvons cependant être l’édifice de Dieu, par
notre soumission à l’Evangile et en conformant notre
vie chaque jour comme des “pierres vivantes”, avec
Christ comme pierre de l’angle !

Faites-vous partie de l’édifice de Dieu ?
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QUESTIONS POUR ETUDE
ET DISCUSSION

1. Donnez une description du temple de Salomon.
2. En partant du texte en Ephésiens 2, examinez la

différence entre le non Chrétien et le Chrétien.
3. Quelles sont les trois images utilisées par Paul

pour décrire l’unité de l’église en Ephésiens
2.19–22 ?

4. Montrez comment le temple de Dieu est au-
jourd’hui un édifice d’êtres humains.

5. A qui se réfère l’expression “pierres vivantes” —
aux églises ou aux Chrétiens ?

6. Quelle information le Nouveau Testament nous
offre t-il concernant le bâtiment physique d’une
église ?

7. Discutez le rôle des bâtiments d’église en ce qui
concerne notre culte et notre service à Dieu.

8. Comment l’église est-elle un édifice “vivant” ?
9. Expliquez comment l’église a des murs et une

fondation, mais pas de toiture.
10. Nommez les différentes façons par lesquelles

l’église peut grandir.
11. Quelle est la signification de l’expression “habité

par le Saint-Esprit” ?
12. Comparez l’église aux temples païens, en insi-

stant sur la différence que fait le Saint-Esprit.
13. Discutez la différence entre la charge de con-

struire une maison et celle d’être une maison.
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